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Évangile selon Saint Marc (9, 2-10) 
 
En ce temps-là, Jésus prit avec lui Pierre, Jacques et Jean, et les emmena, 
eux seuls, à l’écart sur une haute montagne. Et il fut transfiguré devant eux. 
Ses vêtements devinrent resplendissants, d’une blancheur telle que 
personne sur terre ne peut obtenir une blancheur pareille. 
Élie leur apparut avec Moïse, et tous deux s’entretenaient avec Jésus. 
Pierre alors prend la parole et dit à Jésus : 
« Rabbi, il est bon que nous soyons ici ! Dressons donc trois tentes : une pour 
toi, une pour Moïse, et une pour Élie. » 
De fait, Pierre ne savait que dire, tant leur frayeur était grande. 
Survint une nuée qui les couvrit de son ombre, et de la nuée une voix se fit 

entendre : 
« Celui-ci est 
mon Fils bien-
aimé : écoutez-le 
! » 

Soudain, 
regardant tout 
autour, ils ne 
virent plus que 
Jésus seul avec 
eux. 
 
Ils descendirent 
de la montagne, 
et Jésus leur 
ordonna de ne 
raconter à 
personne ce 
qu’ils avaient vu, 

avant que le Fils de l’homme soit ressuscité d’entre les morts. Et ils restèrent 
fermement attachés à cette parole, tout en se demandant entre eux ce que 
voulait dire : « ressusciter d’entre les morts ». 

 
Questions : 
1) Qu’est-ce que ce texte me dit de Dieu (Père, Fils, Saint Esprit) ? 
2) Qu’est-ce ce texte me dit de Pierre, Jacques et Jean ? 
3) Comment est-ce que je comprends la parole de Pierre : « il est bon que 

nous soyons ici » ? 
4) Et moi, face à ce texte, où est-ce que je me situe ? 
5) Que m’inspire cette parole venant de la nuée ? Que m’apprend-elle sur 

Jésus ? 
 
6) Je fais attention à la source de lumière dans le tableau ; que signifie-t-elle 

pour moi ? Comment je comprends l’attitude des personnages qui 
entourent le Christ ? 

 
Commentaire de Claire et Didier Cornet : La transfiguration… un texte bien 
connu. Mais qu’est ce qui m’interpelle encore ? La blancheur 
resplendissante en opposition avec l’ombre de la nuée…. La présence d’Élie 
et Moïse pourtant disparus depuis longtemps… Oui mais pas seulement ! 
Ce qui m’interpelle c’est cette confiance, cette foi en Jésus : « Ils restèrent 
profondément attachés à cette parole ». Les trois disciples ne trahissent pas 
Jésus alors qu’ils ne savent pas ce que cette parole veut dire. 
Et moi, face aux manifestations de Dieu dans ma vie, suis-je prêt(e) à 
accepter cette « dinguerie » qu’est la transfiguration ? 
 
Action proposée : j’essaie d’arriver 5 minutes avant la messe. Je m’assois et 
je me remémore les moments dans ma vie où j’ai fait l’expérience d’un 
amour débordant. Je découvre ou redécouvre combien Dieu m’aime. Et au 
final je prends conscience que le Carême, ce n’est pas mon combat pour 
être meilleur mais bien le combat de Dieu pour m’attirer à lui.  
 Tiziano Vecellio dit Le Titien 

« La Transfiguration du Christ au Mont Thabor », vers 1560 
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